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        S’INFORMER  

 

Quelle relation l’humain a-t-il avec l’animal ? 

 

L’ANIMAL ET NOUS, 

DE DESCARTES A SUEUR. 

 
 

 

 

XVIIIeme siècle  

« Je pense, donc, je suis » a ecrit ce philosophe. 

 On qualifie de cartésiennes les idées ou les personnes 

qui se fient à des principes réels, à des faits, et non à des croyances. 

Un cartésien, c’est-à-dire un disciple de Descartes, 

a un esprit « rationnel, rigoureux ». 

C’est à Descartes que l’on doit le concept d’animal-machine. : 

un assemblage de pièces et de rouages sans conscience et pensées. 

Pourtant lui-même nuance son propos : 

Les machines ne peuvent ni se reproduire ni souffrir. 

Il précise bien dans sa Lettre à Morus du 5 février 1649 : 

" je n’ôte la vie à aucun animal, ne la faisant consister que dans la 

seule chaleur de cœur. Je ne leur refuse pas même le sentiment autant 

qu’il dépend des organes du corps." 

 

XXIème siécle 

Cédric SUEUR, primatologue éthologiste. 

 

Les expériences des éthologistes, 

scientifiques spécialisés dans l’étude du comportement, 

montrent que l’animal 

a des capacités d’apprentissage et ressent des émotions. 

 

Cela peut paraître évident pour ceux qui côtoient de près un chien, 

mais plus surprenant en ce qui concerne un cochon. 

Il est pourtant prouvé que ce dernier a autant d’intelligence qu’un chien ! 

 

Pour Cédric Sueur, il est nécessaire 

de repenser notre relation à l’animal, 

en particulier en ce qui touche l’exploitation de l’animal. 

L’espèce humaine a une tendance a vouloir tout s’approprier, 

terres, ressources, êtres vivants. 

La société capitaliste a amplifié cette tendance 

en mettant une valeur sur tout afin de mieux marchandiser. 

 

Pour lui, puisque nous savons que l’animal est capable 

d’émotions, en particulier la souffrance,  

                                                                              nous devons repenser notre relation d’une façon éthique. 
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AGIR  
 

 

 

 

 

Evidemment, cela bouscule l’idée 

 de l’animal-machine, 

a qui on peut faire subir n’importe quoi... 

 

 

 

 

 

Pour Cédric Sueur, cela commence ainsi : 

OK, cet animal est un être sensible. 

Moi aussi je suis un être sensible. 

Est-ce que je ferais cette action envers lui, si moi, j’étais à sa place ? 

 

Cette simple question est une invitation 

au respect du vivant. 
 

Cela nous conduit à réfléchir 

aux « modes de production » de la viande 

et à faire attention à ce que nous achetons. 

 

Et encore, nos actions, dans notre vie, 

sont-elles assez respectueuses de la biodiversité ? 

 

 

 

 

 

En présence d’animaux,  

pensons-nous à éduquer nos jeunes enfants 

 pour qu’ils les traitent avec bienveillance ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


